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Si la guerre est la dernji.re raison des peuples, l'agriculture doit en Atro là première-
Emparons-nons du sol, si nons voulonsconservernotre nationalité

Un an, $1 Rédacteur: FIRMIN H. PROULX-Gérant : HECTOR A. PROULX Un an, $1

. le Dr Brisson, infatigable dans la poursuit èd

rUBLIÉE à SÂIÇTE-ANNE DE LA POCATIÈRE, P. Q. but que s'est proposé la société dont il est un-des
._-_membres lës plus zélés, fait prendre . des vues.des

SO.Mi4I E :endroits les plus pittoresques du Nord par un artiste

Revue de id semaine: Colonisation, le canton Labelle. donner dans
La vente du fromage.-L'exposition provinciale. pagnes des conférences illustrées au moyen de pro-

Causerie agricole: Arbres fruitiers obtenus par le semis. jection de la lumière oxydrique.
Sujets divers: Apprentissage en arboriculture.-Causes

de dépérissement des arbres fruitiers. -Culture des con-
combes.- Culture des plantes pour semence.-Ameublis- naître les contrées que l'on veut ouvrir à ]a
senient du sol dans le verger et enlèvement des feuilles sation. Ainsi il n'y a.pas que leursavantages "qi
des arbres.-Connaissance des terres.- Culture des sont portes à la connaissance du. public niais ]purs
pommes de terre hâtives.

Choscs et autres: Plantation de végétaux ligneux à feuilles beautés même sont mis sous ses yeux, dans leur
caduques. - Distribution des plantes fourragères aux plus saisissante ra
bestiaux.-ýDestructioi des insectes dans le verger.- Si la société de colonisation rexicontre des obstachis
Récolte des pommes de terre. -Choix des arbresfruitiers . c(ue nous rezretton .-
pour la plantation.-Cucille-fruits dans certaines phèr 0
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société de colonisation et s'efforcent de l'aider de CAUSERIE AGRICOLE
différentes manières.

.A. Labelle, M. l'abbé Dugas a dit la messe et a . Arbres frr.itiers obtenus pa' 1e arm s
prêché le* sermon. La parole de ce .vaillant apôtredée colonsermon. a arle cesolainan a e Pour obtenir des graines de fruits que l'on veutde la colonisation a porté la consolation dans l'ame , ... . .

propager, il faut les extraire ce fruits complètenenId colon. mûrs. Il faut avoir la précaution de les laver pou
Fron-Lg.-Nous détachons ce qui suit lu Prio enlever la partie grasse ou visqueuse qui, en généralCourant concernant la vente de notre fromage: recouvre les graines, puis les faire ressuyer un peu
"Le marché de Montréal, pour le fromage de la si elles doivent être semées de suite. Dans le casprovmnce de Québec,-. s'est tenu cette semaine aux.nmesprix ue Qulaec s'easn tenièe.tt smaien ucontraire, il faut les faire sécher, puis on les placemêmes prix que la semainc dernière. Il y avait en dansunedotsi,àlards ners natei'vente au quai, lundi, 5000 meules, en chiffres ronds, un endroit sain, à l'abri des rongeurs, en atten

iqui se sont vendues dans les prix de 8 à 8.c, quel- dant leur mise en terre.
ques lots extra ont pu faire 8¾c mais il a fallu pour Si le cultivateur* opère sur un nombre restreint,cela que le fromage fut absolument sans défaut. A il sera préférable de semer les graines aussitôt a -sSt-Hyacinthe, samedi, 3000 meules ont été vendues la maturation des fruits. S'il attendai au printemps
aux mêmes prix. On prétend que deux ou trois lots la murin derit s. anaie-a prites
des environs de Cowansville ont fait Se, mais nous les pepns se rideraient parfois. Dans ce cas là, il est
n'avons pu constater le fait. bon de les faire préalablement tremper l'espace de

La température actuelle est à souhait pour les vingt-quatre heures dans un peu d'eau additionnée
pâturages et les vaches donnent du lait plus que de cendres de bois.Jamais, aussi il se fait du fromage en quantité énorme .
et il est vraiment reniarquable que le prix puisse se ine tvater ce doit les coser aux atrates 
tenir aussi élevé, comparativement. -avec une si pleine terre, car ce serait les exposer aux alternatives
grande production. C'est un fait que nous proposons de sécheresse et d'humidité, ainsi qu'à la voracité
aux méditations de notre confrère de La Presse qui des insectes ou animaux rongeùrs. Il doit les placervoudrait que nos fromagers se bâtent . de changer dans des vases, pots à -leurs ou terrines. spéciales,
dé fabrication. aept luso erns pcae

Et encore, remarquons bien que les rix actuels dont'il donnera le fond avec des cassures de pots,
seraient meilleurs et se tiendraient*probablement au et qu'il remplira jusqu'à un pouce du bord, de ter-
niveau de ceux d'Ontario (de 9 à 9-e) si nos froma- reau mélangé de bonne terre sablonneuse. Il répan-ges n étaient pas presque tous un peu ouverts. Ce dé- dra ensuite les graines les unes à côtés des autres,faut, qui peut être corrigé si l'on y met beaucoup de et sans qu'elles se touchent, puis il les recouvrira usoi, provient plutôt de la qualité de la nourriture es ls suce puis 'lles evru
des vaches que de la fabrication elle-même. Les même compost, d'une épaisseur d'un tiers de-pouce,
pluies abondantes ont augmenté considérablement selon qu'il s'agira (le pepins ou.de noyaux.
la proportion d'eau contenue dans l'herbe; les.vaches Ces vases doivent être placés sur le sol dans unabsorbant cette nourrituro plus acqueuse que de endroit à l'abri des inconvénients que nous venonscoutume, donnent un lait où l'eau est en proportion de signalxr, comme une serre ou une cave non pour-plus considérable; le caillé est affecté de la même eisiner comeu n sertre ourn c e non p
manière et cette surabondance d'humidité donne rissante. Il faut arroser très légèrement de temps à
hieu, à la cuisson, à des dégagements gazeux qui autre, si la terre se dessèche.
formeùt les "yeux." du fromage et qui donnent à Dès que la :germination commencera, il faudra:!la pâte moins de-consistance.. Le remède consiste à sortir les vases au grand air, même au soleil. Des.saler davantage, ce qui facilite l'évaporation lu srt e vases uvgrir e auolei es
surplus d'eau, à couper le caillé plus fin, pour crever bassinages modérés favorisent alors les premiers
toutes les bulles d'air, et à veiller avec plus de soin dévelp
au pressége. - Sitôt que les jeunes plantes montrent leur qua-Avec I expérience, nos fromagers viendront à trième feuille au-dessus de cotylédans, et sans at-combattre, comme ceux du Haut-Canada, toutes ces endre davantage, il faut déplanter soigneusementdéfectuosités duos à. la température.' ie e<avnae ilà fu é ne oignuemn
. , dchacune d'elles, sans briser ses radicelles, dont ilL'exposition provinciale qui devait se tenir à faudra couper l'extrémité avec des ciseaux bien cf-Québec, cet automne, n'aura pas lieu par suite d'un filés, puis placer chaque sujet dans un pot spécial
regrettable malentendu entre la compagnie d'Ex- e trois à quatre pouces de dianètre et rsmpli de
position et le conseil de ville de Québec. de

Cette expozition -aurait pourtant été, pour les terreau mélangé -à une terre sablonneuse Il faut
cultivateurs du district de Québec en particulier, bassiner et abriter ces plantes contre le intempé-
d'une grande utilité et d'un immense avantage. ries des saisons.
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Huit à dix jours après le repiquage, vous enter- ches d..cette nouvelle periode les premiers boutons
rerez les pots, côte à côte, - dans une plante-bande. à fruits. 'ette transformation se produit non seule
Un léger paillis conservera une fratcheur constante. ment par des sujeti mais aussi par la place

On- placera, dans la même saison, dans de petits qu'occupont les branches; aussi ne doit-on pas espérer
paniers de dix pouces de liamètre, les plants dès de voir fructifier celles (e la base.
qu'ils. auront atteint six pouces de hauteur. Alors Lorsque le propriétaire d'une semblabl pé
comme au premier repiquage, il faudra couper l'ex- obtiendra un bon fruit, il'fera bien de mettre un
trémité de toutes les jeunes racines, afin de les faire numéro d'ordre à l'arbre qui l'aura produit. Cepen.
se ramifier. dant il ne faudra pas se hâterde le classer immé-

Q ae Ton agisse comn il est dit plus lIut, ou bien diatement.parmi les meilleurs fruits, car il est rare
qu'on laisse les jeunes plantes dans des pots durant iu'il ne se inodifle pas,.et généralement à son avaiý-
toute la saison, il faudra les transporter à la fin de Lage, les années suivantes, soitpour sa rosseur, 1»

leur égéttionannulle.qualité <le sa chair et mêmine dans l'ép9que de sa
leur végétation annuelle.

En général, il y a tout-avantage de transplanter maturité.
à l'automne, même avant la chute des feuilles, dans La culture d'arbres fruitiers par le se:nis, ne.peut
un terrain préparé depuis déjà quelque temps, ex- être faite que par des amateurs en arboricultuie, car

ceptionnellement dans un sol humide ou .sous un outre les dépenses de culture il faut un lotg temps
climat très froid, il vaudra mieux attendre le mois à attendre la fructification d'un arbre provenant de
de mai ou même à la fin d'avril si la.saison le per. semis, et- il y a iote e obre d
met. Il faudra distancer les trous de quatre pied.
ci tous sens.

Chaque plant devra être déposé avec soin, et le,
extrémités de toutes ses -racines devront être taillés
à la main.

Il faut étaler Alla main les petites racines, puis
les entourer de bonne terre mélangée et pressée lé-
gèrement aux racines. Il est bon de recouvrir d'un

paillis le sol autour de chaque sujt. .
On met à chaque plant un tuteur solide, après

lequel il faut attacher sa tige dans la direction ver-

ticale. Il n'y.a aucune taille à appliquer au sommet
de' l'arbre ; il faut surtout sn garder. de toucher à la

flèche, qui ne devra . jamais 'être coupée. Pendant

l'été, il faut se contenter d'affaiblir, par le pince-

ment'herbacé. les rameaux latéraux qui pousse-

raient avec une grande vigueur.
Pour ces jeunes arbres, on ne doit pas tenir à la

forme symétrique ; les soumettre à la tailleserait,

retarder leur fructification. En tout temps, il suffira

de raccourcir les branches latérales qui prendraient

trop de développement et supprimer les rameaux

épineux de la båse, lorsque la tige sera assez forte.

Après deux ou trois années, on pourra transplanter
encore les sujets les plus vigoureux, afin d'empêcher

l'allongement exagéré de leurs racines et de hâter

leur fructification. ·

Les arbres arrivant à l'état'adulte, se développe-
ront à la partie supérieure des rameaux plus vigou-
reux et d'un tout autre aspect que ceux de la basc.

C'est alors seulement qu'apparaîteont, sur les bran-

s tions.

Apprentissage de l'arborioulture

Parmi les propriétaires de verger, ily'en a.bien
peu qui soient initiés aux, différents travaux qu'il
exige, et tout, particulièrement pour ce qui a rapport
à la taille des arbres fruitiers. Un ciltivateur y
gagnerait à acquérir les connaissances requises pour
la pratique de l'arboriculture. C'est- pourquoi une
école spéciale d'arboriculture'a son utilité et devrait
être largement encouragée.

Celui qui aurait acquis cette connaissance pourrait
plus assurément surveiller les travaux de son verger.

L'arboriculture n'est pas une science bien longue,
ni compliquée,' et en peu *de teips on peut y ap-
prendre à pincer, ébourgeonner et'palisser un arbre
fruitier.

Personne ne contestera l'utilité du pincementà
l'égard de branches d'arbres fruitiers dont on d0i
combattre le développement. Tout en admettart
cette pratique, il ne faut pas oublier qu'elle reclame,
comme moyen général, des soins trop assidus, et que,
pour peu qu'on les néglige, on compromet la forme

de l'arbre, soit par les positions de ces branches, soit
par leurs conditions de végétation.

A cette école spéciale d'arboriculture, vous ap-
prendrez que l'ébourgeonnement consiste à -supp.ri-
mer tous les bourgeons superflus ; vous verrez que
le nombre en est grand à l'égard de plusieurs es-
sences d'arbres fruitiers. Vous comprendrez alors la
nécessité qu'il y a de ne pas difiérer cette opération,
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autrement vous nuiriez considérablement à l'arbre peut conclure comment procéder à la plantation
comme à ses fruits ; vous ne tolérerez plus cette d'arbres forestiers et d'ornement; il devra imiter
confusion de branches que nous voyons presque la nature en plaçant le collet de chaque arbre qu'il
partout et qui résulte d'un ébourgeonnement trop plàntera de manière à ce que, ;après l'affaissenent
différé. complet du sol, 'le collet ne soit recouvert que de 1.

Enfin, à cette école spéciale d'arboriculture, pour pouce à 1 pouce de terre, quelqu'en soit la nature,
les arbres fruitiers comme pour la vigne, on vous puisqu'il aura fait choix d'arbres greffés sur des
apprendra à palisser, c'est-à-dire à attacher les sujets en rapport avec la place qu'ils-devront occuper,
Jeunes pouces au t·eillage, dans la direction qui leur Voici pourquoi le cultivateur procède ainsi Il
convient. On vous démontrera l'utilité de cette opé- sait que les racines des arbres placées près de la
ration, souvent si négligére aussi, au moyen de la- surface trouveront dans. tout leur parcours, et cla
quelle on parvient à maintenir ou à rétablir l'équi- pendant toute la durée de la végétation de l'arbre,
libre si nécessaire, tout en facilitant l'action bienfai- une terre de meilleure qualité et elles profiteront
sante du soleil, tant sur les branches que sur les davantage des erigrais répandus à la surface du s,,l;
fruits, et vous comprendrez pourquoi cette troisième d'un autre côté, le collet et les racines de l'arbre
opération, aussi bien que les deux précédentes, doit étant placés superficiellement, respirent plus libre-
absolument être pratiquée, non pas en une seule ment, et les arbres ne meurent jamais d'asphyxie.
fois, mais au fur et à mesure du besoin. Dans ces conditions la fructification ne se fait jamais

Soyez persuadé que lorsque vous aurez acquis ces attendre, et les fruits sont plus succulents que quand
connaissances élémentaires, vous saurez non-seule- leurs racines vont chercher la nourriture à une
ment diriger, surveiller les travaux à être faits dans grande profondeur.
le verger, mais vous prendrez directement part à Pour ce qui est de l'engrais, il n'en met jamais au
ceux qui sont les plus importants, les plus urgents fond des trous au -moment de la plantation c'est
et qui exigentle plus.de précautions. l'engrais perdu, puisqu'il est placé hers la portée des

racines et qu'il va saturer. les entrailles de la terre,Causes de dépérissement des arbres fruitiers sans profit pour la végétation. Il se contente d
Différentes causes contribuent au dépérissement placer les racines dans de la terre bien amendée ; il

des arbres fruitiers, et nous en indiquerons ici une étend régulièrement et presque liorizontalement les
à laquelle -il est nécessaire d'attacher une- grande racines en interposant de la terre entre elles, et
importance: "la plantation des arbres fruitiers. " lorsqu'elles sont recouvertes de quelques pouces de
Lès arbres plantés trop profondément donnent peu terre, il y dépose une épaisseur de 1 pouce à 1.
ou même ne donnent pas de fruits, parce que leurs pouce de bon engrais bien pourri et bien trituré, en
racines sont trop enfoncées et qu'elles ne respirent partant de la circonférence du trou jusqu'à trois à

.as librement. quatre pouces de distance du pied de l'arbre, presque
Souvent même ces arbres greffés rez terre s'affran- toujours une bonne brouettée suffit pour un trou de

chissent, c'est-à-dire que l'arbre se bouture sur place. six pieds de distance, au lieu de quatre ou cinq qui
Le sujet sur lequel il est greffé meurt et se décom- ne servent à rien quand elles sont placées sous le
pose. Dans cet état, il ci résulte in arbre affranchi pied de l'arbre. L'engrais ainsi disposé se trouve à
poussant avec une vigueur telle qu'il ne donne pas la portée des racines, et cet engrais, entra'né par
de'fruits. l'eau des pluies sature la couche de terre oà elles

Pour cette cause il importe donc de trouver un sont plongées, ce qui détermine une végétation
moyen pour que l'arbre puisse se développer libre- abondante de la partie souterraine, et aérienne des
ment, donner des produits abondants et en rapport arbres.
avec son étendue. Il suffit pour cela d'observer la En faisant l'application de ces principes, le culti-
marche de la végétation qui nous fournit de nom- vateur évitera les déceptions qui se résument par
bieux exemples à imiter. ces deux mots : stérilité et mort provenant d'une

Lorsqu'un cultivàteur se trouve.dans une forêt, plantation mal faite. En suivant les indications plus
il lui est facile de constater que les plus grands et hatlsabe oseo 0vguesmn tl e
les plus beaux arbres présentent le collet de leurs dement en fruits sera considérable.
'racines placé en dehors (lu sol ; de cet exemiiple, il
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Culture des concombres Le cultivateur apu observe qe sur .les plantes

-con de carotte, céleri, ceï·feuil, panais et autres plantes
Quoique les concombres soient considérés comme

du même genre, il ne doitréoerdsga squ
plante grimpante, la nature les a pourvus dé vrilles. récolter des
Il e'st don- évident qu'on peut en fredessur les ombelles supérieures, sur celles qui occupent

Iextrémité des tigres prmecipales toutes.les autres
grimpantes, en adoptant des tuteurs ou rames. dv d t p t l ate

doivent être enlevées à mesure qu'elles paraissent,
Les concombres, tout particulièrement les variétés

. .autrement la plus grande partie des gramnes se
utilisées comme marinades, offriraient plusieurs se trouve être mal constituée, et de là ilrésulte une
avantages qui paieraient amplement les soins pris récolte inférieure, souvent imme mauvaise.
en .plaçant 'des rames -ou un tuteur pour chaque L horticulteurs seuls qui font de la culture des
pied. .D'abord les tiges sont mieux exposées à l'air graines de toutes espèces de plantas une spécialité,
et au soleil, les fruits nouent avec plus de facilité; savent ce qu'il faut de soins et d'attention pour
ils sont plus verts (qualité précieuse pour la. con- s'assurer la récolte de graines capables de procurer
serve); ils restent beaucoup plus propres.; la cueil des produits supérieurs et toujours rémunérateurs.
lette est plus· facile.à faire en raison du passage .L'horticulture a tellement progressé, que l'on ne
laissé entre les lgnes. on s'en rapporte pas seulement à la nature pour favo-

Lorsque les plantes ont poussé leurs premières riser la végétation des plantes. Leur fécondation sé
feuilles,.il faut choisir le plus beau pied qu'on laisse fait en grande partie par la main de l'homme, et
seul à une touffe. Dès-que les plantes commencent c'est ce qu'on appelle la fécondation artificielle.
à ramper, il suffit de planter deux rangées de raies Cette opération a pour but de conserver et de main-
assez fortes et hautes de huit pouces à chaque. côté tenir les types, de perfectionner les formes et les
de la ligne. : Dès le principe, il faut avoir soin de variétés des plantes.
conduire les jeunes tiges verticalement et de les at-

tacher au besoin. Lorsque les tiges se ram.ifient, Ameubssment du sol dans le verger et enlève-
elles se tiennent ordinairement elles-mêmes dans ment des feuill a des arbres
les rames. Il ne reste plus qu'à faire la récolte au
fur et à mesure que les concombres ont atteint la Voici une opération avantageuse àl faire dans le
grosseur voulue. verger pour les arbres fruitiers dont la Ivégétation

est ralentie, et qui peut être faite à n'importe quel
Culture des plantes pour semence temps, pourvu que les racines ne soient pas atteintes

Les plantes cultivées pour en obtenir la semence par le froid ou la· sécheresse, ou mutilées par la
exigent des soins particuliers, principalement pour bêche ou la charrue : Labourez le.terrain superfici-
éviter leur dégénérescence. Pour cela, le cultivateur ellement deux fois par an, et cultivez à la bêche le
a le soin de séparer toutes les variétés d'une mêmie pied de chaque arbre. Il serait avantageux tousles

l lé f-a quatre ans d'enlever au ieddecauareun
familie, qu i s ag ssge e c r a es, wgumes, eurs,

etc. C'est assez dire qu'il ne faut pas planter prêt
l'un de l'autre un chou à feuilles frisées et un chou
à feuilles lisses qui devra être planté comme porte-

graines; un chou.de Milan près d'un chou de Bru-
xelles ; des carottes longues à côté de carottes
courtes ; de la salade brune près de la salade verte;
des oignons blancs, ou jaunes à côté d'oignons
rouges; des navets longs à côté de navets ronds. Il
faut aussiz s'attacher à .ne cultiver chaque. année
qu'une seule espèce comme porte-graines.

Le cultivateur qui observe 'la marche de la vé-
gétation-des plantes,.sait comment leur fécondation
s'effectue : par les courants d'air ou le butinage des
mouchés et des insectes ; .pour éviter au besoin
ces contacts, il couvre les plantes pendant la
floraison, avec une gaze claire.

certaine quantité de terre pour la.remplacer par de
la terre neuve mélangde -de cendres et de chaux.
Les arbres fruitiers reprendraient une nouvelle vi-
gueur, les fruits seraient meilleurs, l'écorce des
arbres se raviverait et les mousses qui parfois sont
en abondance sur lés arbres tomberaient d'elles-
mêmes.

Quant aux arbres fruitiers, lorsque.les fruits sont
formés, il y a avantage à1 débarrasser l'arbre d'une
partie de ses feuilles, afin que les fruits soient plus
exposés,à la rosée et plus insolés ; les fruits.grps-
sissent alors davantage, ils sontplus colorés et ont
meilleur goû6.

En opérant, aussitôt que: les.fruits sont formés.eb
de manière à les habituer à la lumière, on n'arrête
pas leur développement et l'on n'a pas à craindre

... 1
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la rapprocher des narines et de l'aspirer fortement.
Si l'on sent une odeur particulière, cette terre est
de l'argile ; si elle ne sent aucune odeur, -le sol est
sablonneux ou calcaire.
- Si le cultivateur laboure par un temps humide, si
la terre adhère fortement aux instruments aratoires,
elle contient nécessairement de l'argile; moins elle
est adhérente, plus elle renferme de sable, de chaux
et d'humus.

Ainsi lorsqu'on laboure, si les tranches ou les
mottes de terre sont luisantes et restent sans s'émni-
etter pendant quelque temps, le. sol est argileux,
compact et fort; au contraire, si les tranches de
terre s'émiettent facilement, le sol est marneux et

c1

CULTURE DE POMMES DE TERRE HATIVES

Voici un mode particulier de culture très avanta-
geux pour obtenir des pommes de terre dans le cours
du mois de juin : Lors de l'arrachage des pommes
de terre d'une variété hâtive, en été, vous choisissez.
celles qui sont bien faites, et vous les laissez verdir
au grenier.

A l'approche des gelées, vous mettez ces pommes
de terre à l'abri, puis au mois de mars vous prenez
les plus germé .s que vous placez dans les boîtes ou
couche-chaude. Ces pommes de terre entières ou
partagées en deux ou trois morceaux devront être
placées à quelques pouces les uns des autres, le

f
t

s
t

p

que les fruits durcissent, comme cela a lieu quand ne donne point de tranches luisantes est un sol léger,
on les effeuille etque les fruits n'ont pas atteint c'est-à-dire une terre sablonneùse ou formée d'un
leur maturité. sable siliceux. De grosses mottes de terre produites'

pa-r les labours, des fentes et des crevse a n
Connaiesance des terrcs grande sécheresse, annoncentun sol fort et compact.

Il est absolument nécessaire que le cultivateur Un terrain sur lequel l'eau reste stagnante à -la
connaisse les diverses espèces de terre sur laquelle s p p
il opère pour la culture des plantes nécessaires à son '
exploitation agricole. De cette connaisance dépend contraire, si l'eau s'infiltre pendant la pluie mênîr,
le succès ou l'insuccès dpes différentes récoltes. il y a peu d'argile et beaucoup de sable ou de phaux

Pour cela, il n'est pas besoin de recourir aux ana- Si un terrair a une ouleur blanchâtre, il contient
lyses chimiques, car en ayant recours à ce moyen, de la chaux et lu plâtre. La couleur jaunâtre- ou
le cultivateur pourrait s'exposer à des erreurs. Mais rougeâtre indique la présence du fer avec de l'argile
au moyen d'observations attentives et de fréquentes ou de la chaux ; l'humus se reconnaît à une couleur
comparaisons, il pourra facilement reconnaître la noirâtre ou brun foncé. Dans les vallées ou bas-
valeur de chaque sol. fonds, cette couleur indique un sol marécageux ou

C'est en voyant, en touchant les différentes natures tourbeux.
du sol, en observant l'aspect qu'il présente, les vé- En faisat bouillir de la terre avec de l'eau et
gétaux qui y poussent naturellement, en les compa- que la liqueur obtenue soit d'un jaune brun, c'est
rait les uns aux autres que lecultivateur parviendra qu'il y a de l'humus. En versant -du vinaigre fort
à en avoir une idée et une connaissance suffisantes. sur un morceau de terre et qu'il se produise un

Le cultivateur peut reconnaître au toucher la bouillonnement, cette terre contient de la chaux ou
qualité d'une terre. Par exemple, s'il prend entre de la marne ; l'absence-de ce signe indique un ter-
les doigts de hi terre, qu'elle soit rude au toucher, rain où la chaux manque.
cette terre contient plus ou.moins de sable'; si elle Une végétation vigoureuse de trèfle, den in-
est douce, maniable, elle en contient peu ; si elle est dique un sol calcaire ou marneux ; un sol léger,
grasse au toucher, elle contient de l'argile en excès, lorsque le sarrasin, le seigle, les pommes de'terre y
Le cultivateur sait qu'un sol très sablonneux est réussissent bien.
ýacile A labourer, à herser et à rouler dans tous les Là où le blé prospère, ou peut ranger le sol par-
emps: dans le cas contraire, le sol est argileux. mi les terrains forts et argileux.

Quand le cultivateur triture une pincée de terre Ces observations, quoique n'ayant pas une exac-
i elle fait entendre une craquement, c'est que cette titude absolue, peuvent être utiles et contribue· à
erre est sablonneuse. d'utiles expériences qui seraient profitables quant

L'argile se reconnaît à une odeur 'ui lui est au choix à faire lors de l'achat d'une terre ou même
ropre. Il suffit de prendre une motte de terre, de dans le cours de l'exploitation de la ferme.
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Destruction des insectes dans le verger.--Lorsque votre
verger est infesté d'insectes, vous devez lui accorder les
plIs grands soins. D'abord vous étalerez autour d'un arbre
que vous voudrez débarrasser d'insectes une large toile,
puis vous raclerez les mousses et les. vieilles écorces qui
donnent 'abri aux <rufs des insectes parasites, Avec un ins-
trument tranchant, vous ravivez les nudosités et les chan-
cres qui' se trouvent sur l'arbre, puis vous badigeonnez
l'arbre, surtout· à la naissance des branches et dans les nu-
dosités, avec une solution d'eau de savonnure, de la suie
et du souffre, le-tout mêlé dans un baquet'd'eau de chaux
'où vous aurez délayé de l'argile pour donner au tout la
consistance d'une pâte.

Il 'faut opérer de préférence à l'automne, les pluies d'hi-
ver.feront lentement descendre votre mélange au collet de
l'arbre, où lès pucerons se réfugient. Les chancres sèche-
ront promptement, -la sève viendra les recouvrir, l'écorec
sera utte, et les arbres végèteront plus facilement et avec
'force '~'

seur. des fruits à cueillir ; ainsi pour les cerises, ils doivent
être plus rapprochés que pour les prunes et les pommes.

Il faut donner à ces fils de fer une courbure imitant la
forme d'un vase et la douille où elles sont fixées sert en
même temps à recevoir un manche de longueur convenable.

Pour cueillir le fruit, on l'engage entre les branches
flexibles de l'instrument : une légère torsion le détache et
le fait tomber à l'intérieur. L'extrémité des fils de fer doit
être courbée partie en dedans, partie en dehors pour per-
mettre de saisir les objets dans différentes positions. Les
fils de fer qui varient quelque peu'de longueur et d'écar-
tement, suivant les fruits à cueillir, forment un vase ou go-
belet qui permet de recevoir un assez grand nombre de
fruits sans les endommager et sans ram mxer à soi l'instru-
ment jusqu'à ce que le vase soit â.peu près rempli.

.E tylisSI tliin -Linimiet - Fait disparaître let; tu-'
nieurs dures ou calleuses, provenant Vaccidents chez les
elevaiux, vessigous. gourmes, suros, entorses, gonflement
de la gorge, toux, ele. Uuîs.igo d'ue bouteille de ce mé-
dicament épargne $50

1
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glerme en haut, puis recouverts de terre fine jusqu'au Récolte des pommes de terre. -. Le dessèchement naturel

dessus des germes. Il faudra les soustraire contre des pommes de terre indique qu'elles ont atteint leur matu-
d . rité, et qu'il est temps de les arracher. Cependant le culti-

la température froide, au noyen de chassis ou pail- vateur ferait erreur s'il rentrait ensemble et en mettant sur
las"on. Il sera bon d'arroser immédiatement après le même tas les pommes de terre dont ·les feuilles ont été
cette opération, et de temps à autre, lorsque la terre grillées, soit par une saison pluvieuse ou très chaude

Les pommes de terre qui se trouvent sous les feuilles
devient trop sèche. Un chevelu compact se forme grillées Font entachées de la maladie, et elles peuvent, au
aussitôt autour de -chaque tubercule qui pourra moyen du contàct, par leur pourriture, gâter les tubercules
alors être enlevé avec une motte de terre qui y ad- sains, et par*suite occasionner une perte cons'dérable que

hère et être planté n lnterre, lorsque la saison le eultivateur peut éviter en faisant le choix sur le terrain
de la récolte. Ce choix permettrait:de les consommer ou de

le permettra, dans des rigoles de deux pouces de les vendre de suite.
et les plants distants de douze pouces les uns des
autres. Par ce procédé, on obtient une avance d'un
ou même deux mois sur la récolte ordinaire des Choix des arbres fruitiers pour la plantation.-Ce choix

est de la plus haute importance, puisqu'il assure la plus ou
pommes de terre. moins longue durée des arbres fruitiers.

Pour qu'un arbre fruitier soit bien constitué, il faut que
le corps de l'arbre soit ·plus gros que celui de la greffe, ou

CHOSES ET AUTRES du moins d'égale grosseur. Si la greffe est plus grosse que
le sujet,. si un bourrelet volumineux marque le point de

Plantation de végétaux ligneux à feuilles caduques.- jonction, il y a antipathie entre les deux êtres unis ensem-

L'époque la plus favorable pour faire cette plantation dans ble: dans ces conditions, l'arbre est' et sera mauvais.
les terrains légers ou de consistance moyenne est à l'au- L'arbre à être planté doit avoir une écorce lisse et saine.
tomne..C'est au printemps pour.les sols compactes et à humi- Il faut que les branches qui émergent de la tige aillent
dité*surabondante. en décroissant de bas cil haut, et non pas, ce qui a lieu le

Lors-de la plantation de ces arbres, il est nécessaire de plus souvent que les branches inférieures soient plus fortes
conserver la plus grande étendue possible aux racines, et que les supérieures; Si c'est un petit rejeton tendre et
pour cette opération, il faut aussi supprimer sur la tige flexible, il faut que le bois soit bien aoûté et les yeux
une quantité de branches .à peu près égale aux, pertes bien constitués.
éprouvées par les racines. Pour compléter ce qui a trait à l'arbre, il faut ajouter

Le badigeonnage des tiges'de *èes arbres ais printemps que les branches.et les racines froissées ou mutilées devront
mêm~ de leur transplantation est excellent pour aider à être coupées avec une serpette bien aérée, - que la section.
leur reprise. - des racines devra être faite de telle sorte qu'une fois l'arbre

planté elle repose a plat sur le sol.

Distribution des plantes fourragères aux bestiaux.- *
Cette olération a une grande importance dans une ferme, Cneilles-fruits.-Pour cueillir les cerises, les prunes et
car si les plantes fourragères sont distribuées aux bestiaux lemes vii u moe ile et euis pne e
avec soin il y aura grand profit ; elles seraient consommées les pommes voici un moyeu facile et peu dispendieux à
en pure perte dans une exploitation mal dirigée, que la adopter x Prenez huit, dix ou douze bouts de gros fil d

nouritue sit istibue aec ropdc énaemet o onfer flexible, longs de 1 pied chlacun que vous fixerez, au
nourriture sdit distribuée avec trop de ménagement ou en mi un long manche, ayant-soin de pla-
trop grande quantité la fois. cer les fils de fer les nuns près des autres, suivant la gros-
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sont1 .niricca Yeréino.-oici ce quo IRebecca Wil-
kinsori du Birownsvilley, fid., dit: Malade pendant trois
ans de flialadies de .nerfs, faiblesie d'estonac, dispepsie

et d on, après avoir essayé toutes espèces de ru-
mndes j'achetai fue bouteille de "Soutli American Ner-

:Vine " qui m'a válu par son uenge $50 d'autres médica-
À iments. C'est le meilleur rernède à uitiliser. Pouir vous en

convaincre.faités l'ussai d'une bouteille. rend
E Rhumatisea guéri en un jowr.-Le " South Anerican
.Rluratic Cure " guérit lu rhiumatisrne et la névralgiedans un ou trois jours. Sin action sur le sysième est re- g

roarquableet mystérieux; il enlève toijours la racine du
nâil qui dlisparaii-t filonil &di;temeniot.- La* premliière dose pro.-d acnut e o éae1 u

duit un grand soulagement .- Prix 75 ets. Soomon a raison; c'est ce qu'une
Tolian sanitaire de Woolford-Guérir les démangeai- bonnementgdre fa arota asons chiez les hommes et les animaux en 30 innutes. . p l
En vente ici chez M. L. A. Parquet. sont pas toujours d nsoyn

AU fait, elle a abandonné un grand
nombre de manières de procéder au.

RECETTE ciennes et non satisfaisantes. Par
exemple, aujourd'hui elle emploie

Four conserver le bcurre frais

Pour con.erver le beurre frais pendart plusienrs jours,
il faut le tenir dans nn bain d'eau refroidie après avoir
bouilli, et contenant de la chîanx en dissolai ion. On lave
le beurre arce l'eau dn chux, puis on lave du.nouveau
avec de l'eau frailche ; ce double lavage neutralisè les
fermentà qui cotuericer:üent A i-ancir le beurre.

là nouvelle, graisse; au -lieiu de. sain-
.N2NT .Nous prions ceux qui ne sont pas en doux. Et ceci est un des moyens par

règle avec l'administration de notre journal, de nous faire lesquels "elle prend irand soin" de
parvenir immédiatement le montant qu'ils nous doivent. elle

___________________________________ne mange pas de saindouxï pour ne pasDE L EN ILE R 5occa&LObner unemauvaise digestion etVAIDÉ-MECUM DE L'ENSILEUR Là CoT.TorLENEi est bien mneilleure
RésumS des différentes méthodes de conservation ue le saindoux pour tous les besoins

des fourrages verts d'après les dernières ük- j cuisine, ainsi que le déclarent
périences et enquêtes française- eu i' ea . v

anglaise-américaine.
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